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Aoute 
et 

M^srttweMs 
estenies i 

R O S T O V EIV F L A M M E S 
est attaquée par l'Ouest, le Nord et l'Est 
Les troupes blindées allemandes 

à 8 0 kilomètres du secteur du Don 

en face de Stalingrade 

L'aviation sème le désarroi 

dans les colon nés soviétiques 

15 trains incendiés, 
6 0 0 camions chargés de matériel 

détruits ou immobilisés 

Une flottille de veëettes bntannqMs 
attaquée dans tja Manche 

LE CONDUCTEUR EST COULÉ 
et plusieurs bâtiments sont endommagés 

L'affaira de U baie de MettlU 
le 1 " jaarier 1 9 4 1 

Victime de l'abominai) e 
agression anglaise 

contre un convoi français 
l'administrateur 

des colonies Part 
r e ç o i t I S C r O I X QUARTIER GÉNÉRAL DU F U H R £ F , 21 JUILLET. — Le haut xamman-

de la Légion d'honneur dément des force» armées communique : 

à titre posthume... 
| Vichy. 31 Juillet. — A titre poe-
! thume, M. Part, administrateur des 
colonies, vient d être nommé che-

' vslier de la Légion d'honneur, c e t t e 
promotion remet en mémoire la plus 

| navrante des agressions anglaises 
contre noa navires de commerce. 

I C'était le 1er Janvier 1941 : un con-
i vol français naviguait dans la baie 
de Melllla. composé du «Chantilly». 

! de 1' < Oxane >, du < Surrolt > et 
du « Sallmeur ». Tout à coup, qua
tre torpilleurs et un destroyer an
glais apparaissent: Us les arratson-

! nent. Le destroyer < Jaguar ». canons 
I et mltral.leuses braqués, se charge 

capture du « Chantilly 

| gènes maritimes. Une embarcation 
se présente à la coupée: le 

1 dant se rend à sa rencontre. Les 
passagers, perchés sur les rembar-
de». regardent. Soudain, sans motif. 

I une rafale de mitrailleuses part du 
« Jaguar »: du groupe des passagers 

i s'élèvent des cris d'horreur et de 
r, eosamunlqué officiel du o-ond • une Influence déterminante sur 11,. „ 7 » I » J £ _ * > JJF" J ^ W rtouleur. Dans le sang, voici d'abord 

iu.,o<iTtfhui *-intéreêwtmttë jr-or^tonj, on pensait évidemment aior. en - # • ! • • aam«a»»»sâ^^BmBBsLsm Btasi k V M P l f - «- , M • • ? _ ~ ?" <"* "r*- «"'• nrt A c o " ' u , n 

sur la I taarton tu* Je front de l'Est. Angleterre que ÏV.K.S.S. protégerait . ' ' - .a-1 ' V H 1 | | i r ^ W ^ > 0 | l : % L j r ^ ^ ' S B ^ B K L r T s T r a ^ r ^ r ? r h e r ^ r é . b i n M ' o u ' 
Au sud par une triple attaque rvtoneiisement cette parti» de «on tttstttmnwùl * - ^M rTî l lT taaSTtHa e t ^ B l ttlÉTTI U T r è a i a H L _ > ntstrateur Part chef de cabinet du 

concentrique le* troupe, européenne, territoire. ^ ^ T ^ ^ ™ ~ ^ ~ " 1 ' I 11 • • • I a « I • • - « ^ ^ V ^ - » » S . f a f S ^ a i ^ S ^ a « f c « » gouverneur général de Madagascar; 
montent à i assaut de Kostov. dont A l'heure actuelle, au contraire, la V<* l ' O t t e pièce d artillerie «ovietiqoe abandonnée dan* le secteur de R o t t o r . l P n sipho i f " * U ™f b 5 2 ? , " V " ? . U n e 

ï 1 2 ! . VJurau* " " " 'tT* qUUnt rnas^uT^imporTnc^e T'défa»* ""' ", - * * * * + . * * ' « " * » ' " ' ^ ~ » » « • " • » • " - - n t r . > tra- | soviétique, ont été repoussé, .près L l T s r r a c J ? S C U " a 
Cueattw» d h e w e » . ^ ^ ' m i ^ ^ h J v „ , ^ „ . J - 9 » ' ^ <•"» ^ ' ^ o i r e pcw»eroie«t ne ferroviaire enMinl au aud d« Ros-! de dura oombata. duré une seconde 

Mue . » »ord-«. i . le . forcesaUe- que, son e«Ms 1 * * ^ ^ ? ' * . . ^ <« «^««nnique . s',!, pouraient on- tov. quinze trains en marche ou à! Pouxaulvsnt 1 ennemi en retraite. M . l n « n « t ~ pVvlllon en berne, le 
été incendiée par des ! iea troupes allemandes ont ramené « Chantilly » fait route vers Olbral-

direct.. Des raids ont aussi été un grand nombre de prisonniers 

mandes ne se trotirent qu'a 80 km. frein de subir. Ella roudrstt faire ^^^ ,ur n'importe quel point du l'arrêt ont 
d u Dm. en fa** de Stalingrade. et 'croire que le, sucée» allemand* n ont gb>of un « i U c e é j local » d'u ' 

' T . ' Ï Z ^ r l L l a ? . ^ ^ r e U " o m p " U r ' " " * ™ « - «*>*"• ' « « * » « • « " « - I Au cour , de cette lutte, d e . for- : Ce drame a eu. en mai dernier. 
f a I J ! • ! • _ « ? » * • • • » ««_ j y ^ l -Jf~?, * " " - ? m " " " T " ' . ' . ques l o u a n t v e j r ^ ' E s t . d a ^ l ' e e r ^ ; mations d'avion, de combat et de son épilogue : frappé à mort par 

1o\^Z^S£J ZrtïtTit ï'occZZ- a t T ù t Z , f à l t ^ e ^ ^ L n é e . \ . , „ .. , î £ u * ; n t r « l e ~"T d « » , * » « • « * I »tukaa ont pilonné et dispersé d e . des bombardiers, le ,"jaguar. ». 1ns-
î r ^ î ïn\£ZZ ÎTTutrSn,^eT^^n m « ? âuemand dans .es prono.f.e». I 7 - ' " m m " m " " a«cman</ onnor.ee Don. Environ 350 osmlons e n n e « U concentrations Oe chars prê te . «, trument de ce crime, disparaissait 
* * * * + * ? * l Ukraine e.t en mentjmm~ajjmmjmj~*am~a ^ ^ con(tnlnque partant chargé, de matériel de juerre ont été LmÊtm « , ligne et ont obligé que l - , en Méditerranée. Il était le dernier 

T S t ^ a U T t T ï a . rappeler . cette dÂZncncZenïTe « o'ffemnTentre a ,a fms de / C W ,/u /VorJ e< Je t^rTom ^ ' " d é ^ r ^ . ^ ' u " p o " ? q T ï l T , Î L ? D n e T e • t S L S * - d M n " ' r M • n S l " " » - ~ * " d « n o « 

T L - » . l . < , [ ™ . ™ i rv>-.i»rf » r , r o , îooooo «•<- /^'"» "" iVora". d/ou(e /e i » m m u . , « direction de 1 Bat. Ï U d , dlx-eept appareil, ermemia. Un 
mots, que l occupation de'eJJté. ont c w u p e ent.ron 100000 *i- / Des avions de combat et des appa-i avions a H e m e n d n a nas rallié es 

le . d e m a n d e «urott tométre. carre,, «nt plus de trol, moue, une armée allemande, avançant , f , , s a e b , t a i n e a i^m.nd» opérant b l i ™ n a pas rallié sa 
"~**~^ rapidement vers le Sud-E$l. cl arrivée immédiatement en avant des pointes i 

i o 8 0 kilomètres du secteur du Don *•» troupes blindé», ont encore »u«-^.. (Lara la fuite p a g e 2 . ) 
louf fait face à Stalingrade, 

Dans le secteur sud do front de l'Est, les troupes 
alliées ont déclenché contre Bostov une attaque concentrique, partie a 
la fols de l'Ouest et de l'Est. La aille est en flammes. Les ponts sur la 
Don sont détruits. 

Plus au nord, une armée allemande progresse rapidement en direc
tion du sud-est et se trouve * 80 km. du secteur du Don faisant face 8> 
stalingrade. Des arriére-gardes et des unités dispersées de l'ennemi ont 
été anéanties. L'aviation allemande a attaqué les routes encombrées da 
la retraite ennemie et a poursuivi le bombardement dea passages fluviaux 
et des Installations ferroviaire» dans le secteur de Bostov. 

Au nord de Voronèje, des attaques ennemies ont été iiiuenasle». 
Dans le secteur central, une division d'infanterie a anéanti des 

unité» ennemies encerclées, au cours d'une série de corps à corps achar
ne.; 105 pétitions fortifiée» ont été prises d'assaut. 

Au sud du lac Ilmen et sur le front d'encerclement de Lénlngrade, 
plusleur» attaques ennemies ont échoué, parfois au cours de corps à 
corps acharnés. 

En Egjpte. des attaques ennemies ont été repousaées. 
l a 1.urinai» a attaqué, s u cours de la nuit, 1rs objectifs militaires 

quebot de 10.000 tonnes des Messa- i d'Alexandrie. A Malte, l'aérodrome de Luera a été efncacentent bombardé. 
Dans la Manche, le» unités légères de la marine allemande ont coule * 

le conducteur de flottille d'une formation de vedette» Britanniques e t 
endommagé plusieurs autre, vedettes par leur feu d'artillerie. 

Dans la région de la baie d'HèlIgoland, des avions anglais ont lancé 
hier au hasard et par visibilité nulle, des bombe» nul ont touché uae 
école de village, y blessant quelques enfants. La nuit dernière, des arias» 
ennemis Isolés ont effectué des vois de harcèlement au-dessus de la 
Prusse orientale, mais sans lancer de bombes. 

Après avoir rappelé la destruction de 104.000 fonnej de navires opé
rée en quatre jours par les tous-marins allemands, le communiqué pour
suit : 

Les Information, parues dana la presse britannique et soviétique au 
sujet de la situation près de Voronèje sont Inventées de toutes pièces. 
Les divisions d'Infanterie qui combattent dana ce ' secteur ne sont a l 
isolées, ni en fuite sur le Don. Comme auparavant, elles tiennent la téta 
de pont de Voronèje et la ti l le elle-même et ont repoussé avec des pertes 
sanglante» pour l'assaillant toutes le» attaquée soviétique». 
allemande publiera le tracé du front autour de la tête de pont 
Voronèje. 

Il fût à flot. 

gteg 
\":"-JL], 

*** 

É ___-m-i 
Ê ssàUnh ^m 

Le haut commandement de l'armée 
communique encore les détails IUI-
n«nlt ou sa;e( des combats qui sont 
en cours à TtM de Rnstov el sur le 
Don : 

.nenté le désarroi qui régne dans le 
colonnes embouteillées sur l e . routes . 
de la retraite. 

En Palestine on envisage ds faire 
travaller les femmes arabes de 20 a 

Les attaques réitérées de l'aviation I i* ans pour les forces britanniques, 
ont causé aux Soviet» ds) lourdes, . | ' • • • • -
pertes en hommes et en matériel. ' 
C'est en vain que l'ennemi a essayé 
rie résister psr groupe. Isolés. Faisant 

VICTOIRE ANGLAISE 
LA PRISE DE L'ILE 

DE MAYOTTE 

MALTE SUBIT 
UN VIOLENT 

BOMBARDEMENT 

brisé toute velléité de résistance et 
ont réduits s u silence nombre de 
ba + teries ennemies. 

Toute» le» attaque* 

contre le» tête» de pont 

de t oronèje 

»e »ont effondrée» 

'L'Allemagne 
doit gagner 

cette guerre 
déclare 

l'explorateur 
Sven Hedin 

99 

M"* Yvonne Gaudeau at M . Jeta Detailrjr 
l'icnnenf de remporter le premier prix de cort 

au Conservatoire de Paris. 

Les fonctionnaires 

doivent servir l'Etat 

et d e . grands barrages de mine*, le* 
troupes sl lemsnde* continuent de 
talonner svec force > s arrière-gardes 
ennemie , en retrait*1 

Des unité» d'une division d'infsn-
tene se sont heurtées a des force* 
soviétiques saeez puissantes et sou
tenues par seize chars : quatorze de 
c e . derniers ont été détruite sprO 
un bref combat. 

D'autre part, des formation, ra
pides ont établi une nouvelle tête de Dans la zone située au sud de Vo . 
pont sur le Donetr ; pul» elles ont roné)e. deux groupes bolchevlste* ont Berlin 

Icontinué leur avance. été dispersés. Le» troupes hongroises interview accordée 
L'aviation appuie efficacement le* ont nettoyé le terrain conquis par | tant de la < Deutsche Allgemelne i , - n t l o n «relalse ôue Mavotte 

I troupes allemandes et alliées dans elles des débris rie. force, sovlétl- > -
leur progree&ion. Des contingents de que* qui s'y trouvslent encore. 

| l'aviation de combat oç.t, e n outre. Après que le» attaque; 
bombardé de* Installation* ferro 

I vlalrea et. d'autres objectifs mail- de Voronèje se furent écrou: 
taires de Rostov. Des bombes de gros Bolchevlste. n'ont plus opéré que des 
calibre ont provoqué des incendies poussées relativement faible , qui. 
dans des hangars et des entrepôts toutes, ont été endiguée*. Au cours 
des gares de marchandises de la ville, de ces opérations quatorze chars e n -

,et détruit des voies ferrée* ainsi que nemls ont èfe détruits. 
des Installation, de chemin ds fer 

Berlin. 21 Juillet, — Pendant la 
journée et la nuit de lundi, le, 
champ davlat lon de Lues, sur Vile 

défendue... par un gendarme ar Mute, a fait l objet d a t taque . 
et etuelemem i n s T r e n e i . i i o e n t e s de lseiatlOB aUemanaa. La 
et quelque» mangene» D r e m i è r e vague des svtona de corn-

Paria, a i Juillet. - Le ministère l g £ J £ , , 3 le feu de barrage peul 
français de l'Information donne ies | g u h e u r e , t t » l f tché de» bom-l 
détails suivant , sur l'occupation d e i ^ l o u r ( , c a l l D r e ,ur l'aérodrome.' 
l'Ile de Mayotte par les Anglais : D e g d e t o n , t l o n 8 violentée se sont j 

. W propagande sngialse^ toujours p r o a u U e , dans le» hangars et parmi 
à 1 affût de suoeee stratégiques f a - , ^ , v , O I ) B bimoteur», aux abord, de 
elles, a publié, après la prise de l'Ile ^ L M v o l e , a ^ e e s entre Ou- , 
de Msyotte. que la garnison de cette o U % t L u ~ a o n t été touchées en | 
11. avslt été mise hors de combat p l u s l e u r I endroits. 

manoeuvre hablîe d'un r ... . , . _ 
" 17 heures, le terrain a été bom-

e _ a _ . _ Intrlre de guerre. Cette information 
S U é d O i S pourra être Jugée à sa Juste valeur.; " " d é de nouveau e t le J * ™ » " " 1 

quand on saura qu'il n'y avait, a navigant a pu observer plusieurs in-
proprement parler, pas de garnison cendies. 
a Mayotte, mais seulement une Des svlons de chssae britanniques 

Juillet. — Dans une i roupe de policiers Indigènes sous qui s étalent attaques aux avions 
représen- , j M ordres d'un gendsrme. La pré- de combat allemands dés leur sppro-

ohe ont été interceptés par les svlons 
Zeltung ». l'émlnent explorateur l t l tualt une' base pour submersibles de chasse d escorte et contraint» au; 
suédois Sven Hedln a déclaré : a été réduite-a néant par l'affirma- combat au-dessus de la 'mer. An] 

« L'Allemagne doit gagner cette ! t ( o n catégorique du gouverneur gê-, cours de combats ea looping qui se 
on^îi S fnrenî eerr,niÂ». le* gum° r t * ' " u »"«' , ' r * *' !néral de Madagascar qu'aucune des sont déroulés à grande hauteur, les; 

M. Sven Hedin a ajouté : u , s appartenant au même groupe; chasseurs allemands ont abattu trois! 
< J» n'ai Jamaia compris et s u - ; „ . a jamais accueilli un sous-marln; Spltnre à proximité de l'Ile sana au

jourd'hui encore moins pourquoi lai étranger. » i blx de pertes. 
plupart des Européens n'ont pas re-1 . — — 

qull ' 

(Ph. Grapbopress.) 

L'amiral Godefroy, 

mmandant les forces nat'atet 

françaises 

ancrées à Alexandrie. 

connu le danger bolchevlste 
A u ' n o r V d e ' v o r ô n é j e , des assauts j Pourtant existe depuis plus de 25 j 

__ I ana. Depula la campagne d'hiver qui I 
-I fut déclenchée par Moscou contre ! 

> ' I la Finlande, et depuis que les ar
mées allemandes ont déchiré le voi
le épala entourant l'empire de Sta
line, ceux qui ne se sont pas encore 
ralliés au front antlbolchevlste ne 
peuvent plus faire valoir de raisons 
ni d'excuse plausibles ». 

Trop de gens n'ont pa» encore 
compri» la portée des événements 
présent*. Pour eux, le régime actuel 
n'est que provisoire et rien ne doit 
en survivre. La guerre terminée, 
noua reverroni les méthodes du 
posté, la démocratie retrouvera son 
existence traditionnelle et les orga
nisations politique* reprendront 
leurs campagnes démagogique,. 

De tout ce que noua connoiuons, 
U ne restera qu'un mauvais souve
nir. Le* idole* t'installeront de nou
veau sur leur piédestal, et nous nous 
passionnerons encore pour de 
grand* débat* parlementaires ou 
pour de stériles rivalités de couloirs. 

Dans certains milieux de fonc
tionnaire*, du plu* bas au plus haut 
échelon, ces illusion* demeurent vi-
vaom. Le* larme* dan* la voix, on 
y évoque la douceur de vivre 
d avant-guerre, le bon vieux temps 
où l'administration pouvait tant 
risque se dresser contre l'Etat-pa-

Mt pour accélérer le retour de 
cette ère bénie, on entretient une 
opposition larvée, on brime le pu
blic, on sape les ordre* ministériel* 
étonne dédaigne même pas d'invo
quer (et principes autoritaires pour 
couvrir des abus de pouvoir capables 
de mécontenter les intéressé*. 

Ceux qui sont tenté* d'agir de la 
sorte devraient se souvenir que 
l'autorité ne se justifie que lors
qu'elle s'exerce dans l'intérêt du 
peuple. La délégation qui en est 
faite aux fonctionnaires n o pas 
pour dessein de favoriser leur, pe
tites habitudes, ou l'astouvissement 
de leurs rancune*. 

MU* ne I s w »»f accordée que pour 
assurer une meilleure gestion de la 
chose publique. A torttori, eue ne se 
propose pas de faciliter de véri
tables attentat* contre l'ordre nou
veau. 

De fréquents exemptes sont pour
tant I* pour établir que radminis-
tratton étoile frtvujatsa M •o . t t f i t f 

pas toujours la politique du Maré
chal, comme elle en a l'obligation. 
Ainsi s'expliquent détranges nomi
nations. d'Inconcevables négligences 
ou de scandaleuses mesures. 

De nombreux fonctionnaires de
meurent cristallisés dans une rou
tine qui les dispense de réfléchir ; 
ils se cramponnent à leur pupitre 
pour résister à l'esprit révolution
naire qui souffle sur la France et 
sur l'Europe. 

Ils ne veulent pas voir que. quelle 
que soit l'issue de la guerre, les mé
thodes passées sont devenues ca
duques. 

Ils veulent ignorer que « l'atten
tisme » a vécu, que le mot d'ordre, 
depuis longtemps, est : < collabora
tion», que la paix et la prospérité 
européennes sont à ce prix. 

Les Veux rivés sur des doctrines 
nébuleuses et chimériques, ils ne 
sentent pas que le règne du socia
lisme, qu'ils appellent pourtant de 
leurs vaux, est en train de s'élabo
rer sans eux ou malgré eux ; non 
pas un socialisme abstrait et tuper-
ficiel. mais un socialisme naturel, 
bâté sur la raison et l'intelligence. 
qui fournisse à l'homme les moyen* 
de lutter dan* l'ordre, pour réaliser 
des désir* et pour obtenir une vie 
meilleure dans la communauté na
tionale. 

Il* *e montrent les pires ennemis 
dm cette révolution constructive en 
faveur de laquelle ils ont jadis suivi 
tant de cortèges et prononcé tant de 
discours I 

Un tel aveuglement n'est pas ad
missible. Il n'y a plut place dans 
l administration pour les adver
saires déclarés du re'oime et les sa
boteurs du relèvement français. 

Le devoir d'un gouvernement fort 
est, d'abord, de mettre à la raison 
ses collaborateurs, de leur imposer 
ses dlrectroe». et de leur faire res
pecter sa politique. 

ROLAJTD TTJLLïEZ. 

i Ph Belgapres-.; 
Une école de motoculture vient de s'ouvrir au Chênois et groupe des 

jeunes désirant apprendre la conduite du matériel agricole mécanique. 
Après un stage de plusieurs mois dans ce centre, ces jeunes gens sont 
dirigés suivant la demande des cultivateurs, sur des fermes, où ils ap

portent une collaboration technique et pratique. 

EN EGYPTE 

Les grands succès 

tu roman feuilleton 

LE MYSTERE 
delà 

CHAMBRE JAUNE 
par Gaston LEROUX 

A l'exposition « Le Bolchevisme contre l'Europe » 
» 

POURQUOI LA PRODUCTION DE L'INDUSTRIE LOURDE 
A-T-ELLE PRIS en U.R.S.S. des PROPORTIONS DÉMESURÉES: 

pour forger l'armée qui dévorerait l'Europe 

Trente chars britanniques détruits 
sur le front d'EI Alamein 

Berlin. 21 Juillet - Le8 raids ope-i 
ré» ces derniers Jours par les t S tu
s-as » allemands contre des posi
tions de départ de tanks anglais,, 
sur le front d'H Alamein. ont été 
particulièrement efficaces. 

D après les informations dont on 
dispose, trente csiars britanniques; 
ont été détruits au cours des trois: 
derniers Jours par les appareils alle
mand, opérant en piqué. 

Le 20 Juillet, des avions de com
bat allemands du type K'irer ont 
attaqué le trafic automobile des 
Britanniques au nord-est d'EI Ala

mein. En plusieurs vague». Ils ont 
bombardé les colonnes étirées de 
1 ennemi et lui ont fait subir oe 
grands dommages au moyen de leur* 
armes de bord. Ds nombreux véhi
cules ont été Immobilises et Incen
diés le long de la route eôtlêre. De 
violents combats aériens se sont dé
roulés lundi su-dessus ds la tons 
de combat. 

D s . chasseurs allemands en chssae 
libre ont dispersé des formstlons de 
chssse ennemies et abattu aix chas
seurs britanniques du type Hurrl-
cane et Curtlas. 

L E M Y S T È R E D E L A 
C H A M B R E J A U N E , le chef-
d'atuvre de G A S T O N L E R O U X , 

compte parmi les plus grands suc
cès du roman-feuilleton. Tour à 
tour, le théâtre, le cinéma, la 
radio ont puisé dans les prodi
gieuses aventures du célèbre 
Rouletabille, reporter, de» sujets 
de pièces ou de scénarios qui ont 
fait courir les foules. 

Nous sommes persuadés que 
les lecteurs du JOURNAL DE 
ROUBAIX seront heureux sV| 
pouvoir lire cette œuvre tenta- \ 
tionnelle qui reste aussi vivante.; 

iPh J dr Ri 
Dans le pdjis des Hans-Dieu. où toute l'économie est dirigée vers la 
production de guerre, point n'est besoin d'églises. On les transforme 

en fabriques, comme celle de Smolenxlp ei-eJrssu». 

Pendant les dix dernière, snnées ce* dix dernière» anneea corre». 
anaaj attachante, aussi populaire qui précédèrent la guerre on assista pondent à It période que nous evo-

j . i • • . - j „ . „ i * un développement de l'Industrie qulons hier, qui commence en l tae -
au,ourfhm qu au moment de MI V R S S { ^ ^ j gsj uj nTïTïi! LejlBW. anneM à partir desquelles 
première publication en hbrat- pt,y*. qui devait être le paradis des commence la préparation à la guer-

Lire procbaiaement 
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ouvriers, devint un enfer encore re. A partir de ces annéss-la, s t a 
plus cuisant qu'auparavant. j Une fait partout fomenter la re-

Ces t que Lénine était psrti en rolutlon. st imule l'anarchie euro-
lalssant à ses successeurs cette re- Péennav pour le bénéfice de la « pa-
comm'ndat lon suprême : < Celui t r " * • <""«•*»» 
qui oubliera J» danger qui noua Pour préparer la guerre pour 

f t u a a j B o g J A U N E baéises toujours et qui ne ressers être prêt au moment propice. U 
v n a m a n L * " " H p u tant qu'existera llmpérlalism» fsut uns armés. C'est une tache 

mondial, celui-là oubliera notre ré- asseï absorbants pour que Ma mal-
publique des travailleurs >. ' très dé la Rotait n t se préoccupent llllllllllllllllllllllllllllIlHlilllllillllll 

pas d'autre chose. Le peuple I... 
qul l se fasse soldat, ou qu il creva 
dans les usines qui feront dea 
avions et des chsrs. 

Et la production, dans l'Industrie 
lourde, .accroî t d a n . les propor
tions vertigineuses. En 191S. 1a pro
duction, représentée en millions de 
tonnes, de ls houille était de 38,1 ; 
en 1937-1128. de 38.1 : e n 1943, 
de 343. Pour les mêmes trou a n . 
nées, voici la progression de le pru* 
ductlon pétrolière : 9.3 : »,7 : 5.4 et 
enfin pour l'acier. 4 3 ; S J ; 3a. 

Par comparaison, 1 Industrie dea 
cotonnades restau stat ionnant . 

L'augmentation de la production 
dana 1 industrie lourde van» pour 
1937. entre 330 % tt 440 %'. tandis 
que celle dea cotonnades n'excédé 
pss 55 % pour la même année. 

La métallurgie prend un déve
loppement extraordinaire. On foret 
l'investissement des capitaux n o u 
veaux par la réduction de consom
mation de la population ouvriers 
et paysanne. 

Toute la population des vlllea est 
embrigadée dana. les usines. Les 
coopératives règlent le problème de 
la nourriture. Dans cette uniformi
sation des états et des qualités, 
dans cette Industrialisation a o u 
trance, l'artisanat doit disparaît»*. 
et sussl le commerce privé. Les or
ganismes de distribution suppléent 
t tout. 

Ls < Oosplan » (plan de l'Etat» 
donne le» chlsTres suivante sur les 
étsb Issement» ds commerce d» dé
tail en Russie En 1933. Il y a 
S69.933 établissements d» commères 
privé, seulement 45.238 établisse
ments socialisés. Dix . o s après, en 
1933. 11 y a 288.83T établissements 
socialisés ; d'établissements privés. 
Il n'y en a plus un. 

< En 1941. la Rusale. cessant 
d'être le grenier de l'Europe, é t s l t 
transformée en une Imatena» casas. 
ne où se trouvslent rassemblées Isa 
troupes d assaut de la révolution 
rouge contre l'Europe ». lit-on eaa 
stand de l'Industrie lourde, à l'a»-
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